
SEANCE  DU  25  FI^VRIER  i898.

PUESIDENXE DE M. FRANCIIET.

r
M.  Jeanpert,  secretaire,  donne  Icclure  du  proces-verbal

de  la  seance  du  II  fevrier,  dont  la  redaction  est  adoptee.

M.  le  President  proclame  membre  h  vie  M.  G.  dc  Rey-

Pailhade,  qui  a  rempli  les  conditions  exigees  par  les  Statuls
pour  I'obtention  de  ce  litre.

M.  Ad.  Chatin  fait  a  la  Societe  la  communication  sui-

vante  :
*. J

DU  NOMBUE  ET  DE  LA  SYMETIUE  DES  FAISCEAUX  LlB£nO-LIGNEUX
DU  PETIOLE  DANS  LA  BIESUIIE  DE  LA  PERFECTION  DES  ESPECES  YEGETALES;

par  m.  Ad.  CHATllV.

La  presente  Note,  consacrec  aux  Dicotyledones  gamopetales
perigynes,  fait  suite  a  une  precedente  etude  sur  les  Gamopetales
hypogyncs  ou  Corolliflores.

DICOTYLEDOiNES  GAMOPETALES  PfitllGYNES

PETIOLES  A  UN  SEUL  FAISCEAU.

Campanulacees.  —  Campanula  grandis,  C.  macrostyla,  C.  Medium  el
C.  Trachelium  (1),  Specularia  Speculum  (1).

Ca/)n/b/mcegs.  —  Aucubajaponica(l),  Cornus  mas  et  C.  sanguinea(a),
Leycesleria  formosa  (1),  Lonicera  Caprifolium  (1),  L.  Periclymc-
num(l),  L.  latarica(l)  et  L.  Xylosteum  (1),  Schcepfia  fragrans,  Symplio-
ricarpos  raceinosa  (1),  Viburnum  Tinus  (1),  AYeigelia  rosea.

Lobeliac^cs.  —  Lobelia  cardinalis  (2)  et  L.  sypbililica  (1),  Tupa
ignescens  (2).

Ruhiacees.  —  Asperula  cynanchica  et  A.  odorata  (b),  Brcxia  mada-

(1)  Trois  faisceaux  a  rexlreme  base.
(a) Jc me

pas de celle
(2)  Cinq  faisceauv  k  rcxlrdme  base.
(b)  A  noterle  type  nnitaire  parmi  les  Rubiacces  hcrbacecs.

its  ici  le  Cornus,  quoiquo  dialypetale,  son  analomie  nc  differant
3  des  vraies  Caprifoliacees,  auxquelles  il  fut  longtemps  reuni.
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gascariensis,  Cephalanthus  occidentalis,  Cephelis  Ipecacuanha,  Cin-
chona  Calisaya  et  C.  rubra,  Coffea  arabica,  Coprosma  pilosa,  Crucia-
nella  lalifolia,  Diodia  grandiflora,  Exostemina  floribunda,  Galium  Aparine
et  G,  Cruciata.  Gardenia  Thunbergii,  Hamelia  axillaris,  Iliggensia
verlicillata,  Ixora  coccinea,  Leptoderrais  oblonga  (I),  Morinda  tinc-
toria,  Oxyanthus  hirsutus,  Psychotria  einetica,  Richardsonia  scabra,
Rondelelia  coriacea,  Uubialinctorum,  Sarcocephalus  esculentus,  Serissa

foetida,  Spermacoce  tenuior.

TROIS  FAISCEAUX.

Campamilac^es.  —  Campanula  Rapunculus  (2).

Composies.  —  Acbillea  Millefolium,  Ageratum  caeruleum,  Andryala
sinuata,  Anthemis  arvensis,  Artemisia  Absinthium,  Baccbaris  halimi-
folia  (c),  Balsamila  suaveolens,  Barkhausia  selosa,  Bellis  perennis,
Chrysopsis  villosa,  Chrysanthemum  indicum^  Erigeron  canadensis,  Eupa-
torium  canadense,  Gayania  splendens,  Gnaphalium  silvaticum,  Helian-
thus  tuberosus,  Helichrysum  Stoechas,  Kuhnia  eupatorioides,  Leucan-
themum  vulgare,  Matricaria  Parthenium,  Picridium  vulgare,  Pyrethrum
inodorum,  Santolina  tomentosa,  Senecio  aqualicus,  Solidago  canadensis,
Sonchus  arvensis,  Stevia  serrata,  Tagetes  erecta,Xeranthemum  annuum,
Zinnia  revoluta,

Dipsacies.  —  Knautia  arvensis,  Scabiosa  Succisa.

Garryac^es.  —  Garrya  elliptica.
Goodeniacees.  —  Goodenia  radicans.

LobHiac^es.  —  Platycodon  grandiflorum.

Stylidiies.  —  Slylidium  adnatum.

-\

CINQ FAISCEAUX.
;

Caprifoliacees.  —  Sambucus  nigra.

Composies.  —  Anacyclus  tomeiilosus,  Anteiinaria  dioica,  Buphllial-
mum  salicifolium,  Calendula  officinalis,  Calimeris  rosea,  Callistephus
sinensis,  Centaurea  Jacea,  Cineraria  campestris,  Cirsium  arvense  et
C.  lanceolalum,  Conoclinium  coeleslinum,  Crepis  biennis,  Helichrysum
bracteatum,  Ethulia  argentea,  Eupalorium  adenophorum  et  E.  canna-
binum,  Gaillardia  arislala,  Hieracium  umbellatum,  Hypochoeris  macu-
lata  et  H.  radicata,  Inula  bifrons  el  I.  dysenterica,  Kentrophyllum

(1)  Trois  faisceaux  u  rextr^me  base.
(2)  Un  seul  faisceau  dans  la  nervure  du  limbe.
(c)  Pas  de  conjonction  des  faisceaux,  quelques  espoces  ligneuses.
(d)  Nervation  palmee.  Faisceaux  non  CQnjugues.

"I-

>.

■- A
■"/

<■^
4̂

'r
>-n

■j-
^ ,^-^2 ^ ^ ^



^,

^'

S^'

CHATIN.  —  NOMBRE  ET  SYMETRIE  DES  FAISC.  LIBERO-LIGNEUX,  ETC.  130

lanatum,  Lampsana  communis,  Onopordon  Acanlliium,  Sonchus  palus-
tris,  Tanacetum  vulgare,  Taraxacum  Dens-Leonis,  Tarchonanlhus  cain-
phoratus,  Zacinlha  verrucosa.

Ciicurbitacees.  —  Cucnmis  sativus,  Dilogyne  suaveolens,  Sicyodiuin
Lindleyanum.

Dipsacees.  —  Dipsacus  Fullonum  et  D.  silvestris,  Scabiosa  lucida  el
S.  micranlha.

Valerianees.  —  Centranlhus  ruber,  Fedia  cornucopiae.

SEPT  FAISCEAUX.

Composees.  —  Aster  Amellus,  Buphthalmum  spinosum,  Cacalia
suaveolens,  Ceiitaurea  montana,  Cephalaria  rigida,  Cichorium  Inlybus,
Cineraria  hybrida,  Conyza  longifolia,  Crepis  biennis  el  C.  tectorum,
Echinaria  purpurea,  Echinops  Ritro,  Helminthia  echioides,  Lactuca
Scariola,  Leontodon  hispidum,  Morina  elegans,  Rudbeckia  laciniala,
Tragopogon  pratensis,  Vernonia  prsealba,  Xanthium  strumarium.

Cucurbitacees.  —  Bryonia  dioica.

Dipsacees.  —  Dipsacus  laciniatus.

Valerianees.  —  Valeriana  Phu  et  V.  pyrenaica.

NEUF  A  ONZE  FAISCEAUX.

Compos6es.  —  Biotia  latifolia,  Carduus  crispus,  Cenlaurea  amara  et
C.  scabiosffifolia,  Cirsium  eriophorum  et  C.  nutans,  Galactites  tomentosa,
Lappa  major,  Pelasiles  vulgaris,  Scorzonera  humilis,  Serralula  tinc-
toria,  Sylpbium  perfoliatum,  Tussilago  Farfara.

Cucurbitacees.  —  Citrullus  amara,  Cucumis  prophelarum  et  C.  pe-
rennis,  Cucurbita  Melopepo  et  C.  ovigera,  Ecballium  Elaterium,  Echi-
nocystis  fabacea,  Lagenaria  vulgaris,  Melolhria  pendula,  Jlomordica
Balsamina,  Sicyos  angulatus.

Dipsacees.  —  Cephalaria  tatarica.
Valerianees.  —  Valeriana  alliariiefolia.

NOMDREUX  FAISCEAUX  (c).

Composies.  —  Cenlaurea  babylonica,  Cynara  Scolyinus,  Echinops
sphairoceplialus,  Cirsium  oleraceum,  Inula  Ilelenium  et  I.  macropliyila,
Nardosmia  fragrans,  Senecio  Doria  et  S.  sarraccnicus,  Silybum  Ma-
rianum,  Sylpbium  lacinialum.

(e)  Dans  ce  groupe  ne  se  trouvcnt  que  des  planles  a  granJes  feuilles.
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d'etre  exposes  que

des Coroll
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dont  Tun,  represenle  par  les  Rubiacees  (ratlachees  aux  Coroll

ap
petiolaire,landisque  I'autre  groiipe,  compose  des  S

Pl
d

d

unique  (1),  tandis  que  dans  celuides  Gaprifoliaceesla  conjugaison
des  faisceaux  n'a  generalement  lieu  qu'u  un  ou  plusieurs  milli-
metres  dc  I'extremc  base.

Des  analogies  existent  sous  ces  rapports,  d'une  part  entre  les
Rubiacees  et  les  Corolliflores  a  fleur  reguliere,  d'aulre  part  entre
le  groupe  des  Caprifoliacees  et  les  Corolliflores  a  fleur  labiee.

La  reunion,  en  un  seul,  des  faisceaux  du  petiole  chez  les  Ru-
biacees  herbacees(Asj)eru^a,  Galium)  y  merite  de  fixer  rattention,
comme  fail  de  passage  entre  les  Corolliflores,  ou  lo  petiole  uni-

taire  est  la  regie,  et  les  Dialypetales  perigynes,  chez  lesqaelles
(Rosacees,  Legumineuses)  les  scules  especes  ligncuses  presentenl
le  type  unitaire.

C'est  encore  un  fait  montrant  que,  si  les  Gamoperigyncs  ont  rang
apres  les  Gamohypogynes,  elles  viennent  avant  les  Dialypetales.  .

On  peut  faire  cette  remarque  que,  dans  les  Gamoperigynes
comme  en  beaucoup  de  Corolliflores,  Texistencc  d'un  faisceau
se  relic  a  un  caractere  mo

savoir  les  feuillcs  opposees.
de  quelque  importance >

Q o Synantberees,  qui
recensements  du  regne  vegetal  a  ete  comptee  pour  environ  un
dixieme  des  plantes  pbanerogames  connues,  est-il  besoin  de  faire
observer  que  par  ses  faisceaux  petiolaires  toujours  multiples,  sou-
vent  meme  en  nombre  indefini,  elle  descend  encore  d'un  degre
sur  cclte  echclle  des  vegctaux  ou  naguere  d'eminenls  bolanistes
la  plagaient  au  faile,  tenant  pour  le  summum  de  la  localisation

J''
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(I)  Le  Leptomeris  a  exceptionnelleraent  Irois  faisceaux  basilaircs.
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Les  Rubiacees  et  les  Gaprifoliacces  entraincnt  commc  dans
Icur  orbiLe  les  Campanulacees  et  les  Lobeliacees,  partiellcment  du
type  unitaire,  tandis  que  les  Composees  auraient  pour  satellites
les  Dipsacees,  Valerianees,  Stylidices,  comme  dies  a  petiole  pluri-
fasciculaire,  et  sans  doute  aussi  les  Calycerees  et  les  Boopidees,
families  tres  voisines  que  je  n'ai  pu  ctudier.

Jc  veux  revenir  encore  sur  les  rapports  remarquables  qui  lient
au  faisceau  unique  du  petiole  la  nervation  pennee  du  limbc  de  la
feuille.

C'est  que  dans  les  Gamoperigynes,  comme  chez  les  Corolliflores,
au  faisceau  unique  correspond  toujours  la  nervation  penncc,  c'est
dire  qu'a  une  localisation  complete  correspond,  succede  une  com-
plete  disjonction,  les  nervures  laterales  ou  barbules  de  la  penne
partant,  pour  s'en  ecarter  sous  des  angles  divers,  de  la  nervure
dorsale,  continuation  du  faisceau  petiolaire.

On  dirait  deux  forces  solidaires,  la  premiere  une  force  de  con-
jugaison  commandant  la  seconde,  force  de  disjonction.

La  ou  iln'y  aura  pas  de  conjugaison,  ce  qui  est  surtout  le  cas
des  Ombelliferes  et  des  Monocotyledoncs,  il  n'y  aura  pas,  en  gene-
ral,  de  disjonction  pennee.

Mais,  si  la  localisation,  en  un  seul,  des  faisceaux,  implique  la

P de>

nervations  pennees  coexistent  avec  lapluralite  des  faisceaux  petio-
laires.  On  en  trouve  un  bel  exemple  dans  les  Clavya,  ces  Myr-
sinecsaux  faisceaux  en  nombre  indefini  et  dont  les  belles  feuilles

lanceolees,  longues  souvent  de  plus  d'un  metre,  sont  formees
d'une  forte  nervure  mediane,  de  laquelle  s'ecartent,  a  angles  Ires

ouverts,  les  nervures  secondaires.  Des  Myrsinees  peut  elrc  rap-

epand
plante

ipendant  des  planles  a  faisce
faire  exception  par  la  division,  poussee  souvent  jusqu'a  rinfini,  du

Ombell

nc  rappclle  la  nervation  pennee,  et  j'estimc  qu'au  lieu  de  disjonc-

tion  bilaterale  il  y  a  ici  simple  partition.
Celle  partilion  du  limijo  des  Omb

k

y  a  de  plus  oppose;  a  petiole  unitaire,  limbe  penne.
du  limbe  nui  se  prescnte  chezbeaucoup
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de feuilles  engainantes  et  muUifasci-
t

culaires  comme  cliez  les  Ombelliferes.

Le  rapprochement  fait  entre  Renonciilacees  et  Ombelliferes  se
confirme  par  la  singuliere  anomaliequ'offrent  certaines  especesde
ces  families,  anomalie  singuliere  consistant  en  ce  que  ces  especes,
Bupleurum  aristatum  et  tenuissimum  dans  celle-ci,  Ranunculus
fjramineus  et  pyrenccus  chez  celle-la,  presentent,  autre  forme  de
degradation,  la  nervation  parallele  des  Monocotyledones  a  fais-
ccaux  peliolaircs  mulliples  monlant  parallelement  de  la  gainepe-
liolaire  au  Umbe,  alors  toujours  indivis.

->

3
La  nervation  palmee  correspond  toujours  a  plusieurs  faisceaux,

Exceptionnellement,  cette  nervation  coincide,  en  une  certaine
mesure,  avec  un  petiole  unitaire  :  tel  est  le  cas  du  Vibitrnurn
OpuhiSy  qui  offre  successivement  trois  faisceaux  a  Texlreme  base;
puis  un  seul  faisceau,  lequel,  sous  le  limbe,  se  partage  de  nouveau
en  trois;  semblables  faits  se  reproduisent  dans  quelques  Laxirm
a  feuilles  trinervees.

Un  mot,  en  terminant,  sur  les  Cucurbitacees,  groupe  embarras-
sant  que  je  place  dans  cette  etude  parmi  les  Gamoperigynes,  bien
que  De  Gandolle  etla  nlunart  des  botanistes  le  comorennent  dans

I

A■̂^^

les  Dialyperigyncs.

des  Layenaria  el  Liiffi
polypetales,  leurs  pctales,  seulement  separes  aux  onglels,  se
soudent  enlre  eux  par  le  haul,  comme  il  arrive  aux  etamines  des

Synanthcrees  et  des  Lobeliacees,  libres  par  les  filets,  mais  cohe-
rents  par  les  antheres,  et  a  ces  carpelles  d'Apocynees  qui  nc  se
reunissent  que  par  les  stigmates.

C'est  aussi,  et  surtout,  que  les  Cucurbitacees  tiennent,  par

leurs  faisceaux  puliolaires  multiples  et  leurs  ovules  bitegumentes
(VanTieghem),  aux  Myrsinees,  Piantaginees  et  Primulacces  (1),

toutcs  Gamopetales  dissidentes  par  leurs  ovules  a  deux  teguments.

Cette  communication  donne  lieu  a  un  echangc  d'observa-

tions  entrc  MM.  Franchet,  Malinvaud,  Rouy  ct  Ghatin.

(1)  Exceptionnellement  parmi  ces  families,  des  Primulacees  presentent,  h
une  certaine  hauteur  de  leur  petiole,  la  reunion  de  leurs  faisceaux.
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